
Les Côte-d’Oriens l’ap-
pellent simplement
combe Lavaux, mais

son vrai nom est « combe
Lavaux-Jean-Roland ». Et
ce nom n’est pas anodin, il
exprime la synthèse des en-
jeux liés à la réserve naturel-
le. La combe Lavaux ren-
v o i e à u n p a r a d i s
naturaliste et à un lieu de
détente et de loisirs. Le nom
de Jean Roland, de son côté,
renvoie à cet ancien direc-
teur de Réserves naturelles
de France pour qui la réser-
ve est aussi un hommage et
porte le symbole d’une idée
essentielle aux réserves na-
ture l les : « réconci l ie r
l’homme et la nature ».

Des enjeux
Trouver un équilibre entre

l’homme et la nature, c’est
le pari que se sont donné les
gestionnaires de la réserve.

La vocation de la réserve
est la préservation de son
patrimoine naturel. Elle
s’appuie pour cela sur une
réglementation, sur des étu-
des scientifiques et sur des

inventaires naturalistes.
Mais la réserve naturelle

de la combe Lavaux-Jean-
Roland est aussi un espace
qui réunit forestiers, chas-
seurs , bergers , randon-
neurs, vététistes, varap-
peu r s e t p romeneur s :
prétendre protéger un site
ne peut dès lors se dispen-
ser d’intégrer dans son pro-
jet la dimension humaine
dans tous ces aspects cultu-
rels, sociaux et économi-
ques. Éduquer, informer,

accueillir, responsabiliser,
« Faire découvrir » sont
donc les mots d’ordre.

Les objectifs naturalistes
et la réalité du terrain po-
sent quelques problèmes.

Quelles mesures adopter
pour éviter le surpiétine-
ment de certaines espèces

c o m m e l a s c o r z o n è r e
d’Autriche, l’anthyllis des
montagnes ou encore le la-
ser de France, tout en main-
tenant la randonnée ? Par
quels moyens maintenir
l’escalade sans risquer de
contrarier la reproduction
du faucon pèlerin ou sans

porter atteinte à la flore ru-
pestre patrimoniale (Eper-
vière humble, daphné des
A l p e s o u d r a v e f a u x -
aizon) ? Quelle gestion fo-
restière appliquer en tenant
compte de la nidification
des pics ou encore des terri-
toires de chasse de la noctu-

le de Leisler ?
Le plan de ges-

tion est mis
e n p l a c e

pour guider
pour la mise

en œuvre des actions sur
la réserve. Chacune de ses
étapes (diagnostics, objec-
tifs de gestion) est examinée
et validée par les membres
du comité consultatif de
gestion, instance décision-
nelle de la réserve, laquelle
est placée sous l’autorité du
préfet de Côte-d’Or.

Une approche
« humaniste »
Ce comité est représenté

par un large panel d’ac-
teurs du territoire : fédéra-
tions sportives, collectivi-
t é s , i n s p e c t i o n
académique, sociétés de
chasse, scientifiques, asso-
ciations naturalistes, ins-
tances touristiques. Des
réunions publiques et une
plaquette de présentation
du plan de gestion permet-
t ra ien t d’as soc ie r p lus
étroitement les usagers.

Enfin le plan de gestion
est le moteur depuis 2007
de la politique d’accueil de
la réserve ; animations na-
ture, formations, exposi-
tions, plaquettes et publica-
tions contribuent à asseoir
l’approche « humaniste »
de la gestion de la réserve.

INFOS Pour en savoir plus
ou participer à la biodiversité
en Bourgogne, contactez le
Conservatoire d’espaces
naturels de Bourgogne, Che­
min du Moulin des Étangs,
21600 Fenay, Tél. 03 80 79 25
99, conservatoire@sitesnatu­
relsbourgogne.asso.fr. Partici­
pez à la vie de Bourgogne­Na­
ture avec le site
www.bourgogne­nature.fr,
contact@bourgogne­nature.fr

L’ÉTÉ DE LA BIODIVERSITÉ. Découvrez la nature bourguignonne.

L’hommeetlanature
réconciliésàlacombeLavaux
A Gevrey­Chambertain, il
est une réserve naturelle ou
tout est fait pour que l’hom­
me et la nature vivent en
parfaite harmonie.

ENSAVOIRPLUS
Vous pouvez contacter
Laurent Serviere, à la
Réserve naturelle de la
combe Lavaux­Jean­
Roland, Communauté de
communes de Gevrey­
Chambertin, 25, avenue de
la Gare BP34–21220
Gevrey­Chambertin –
ccgevrey.reservenaturelle@
nerim.net
La gestion de la réserve est
assurée par la
Communauté de
communes de Gevrey­
Chambertin, avec le soutien
de l’Office national des
forêts. Le plan de gestion
est mené en partenariat
avec le Conservatoire
d’espaces naturels de
Bourgogne et CEOB­l’Aile
brisée.

À la combe Lavaux, le faucon pèlerin côtoie les randonneurs. Photo C Foutel

Pour protéger un site, il faut éduquer,
informer, accueillir, responsabiliser,
faire découvrir…
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